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Les Champignons sont-ils le plus grand groupe d'êtres vivants?

On peut se poser la question au moins de trois manières: les Champignons sont-ils le plus grand
groupe en poids de matière vivante, en individus ou en nombre d'espèces? Abordons ce troisième
point qui me parait du plus haut intérêt pour tous les taxinomistes systématiciens.
La science mycologique, comme l'a fait remarquer P.Konrad dans notre bulletin, est beaucoup
plus récente que sa consœur la science phanérogamique. Elle souffre encore de sous-développement,

car elle a environ un siècle de retard sur son aînée. On le constate entre-autres aux critères
suivants: l'aire géographique jusqu'ici explorée était pratiquement restreinte à l'Europe et à quelques

autres points du globe, au moins au début du siècle; le domaine marin n'est exploré intensément

que depuis une décade; le domaine intertropical n'est exploré que dans des secteurs
géographiques minuscules par rapport à sa réelle étendue; le domaine des îles océaniques, de loin le
plus riche selon Cailleux: 1958 et 1976 (16 fois la terre ferme des continents) est totalement
vierge ou presque de toute exploration.
On est en droit aussi de s'interroger sur la validité des quelque 500000 espèces publiées à ce jour
car il n'a pas été fait d'inventaire exhaustif des synonymes. De toute façon ce nombre est de
toute façon très loin d'exprimer le nombre réel d'espèces découvertes ou à découvrir, eu égard à

ce que nous venons de dire quant aux domaines explorés.
Des géologues passionnés de biogéographie, comme A. Cailleux ont mis au point plusieurs
méthodes d'approche, citons entre autres:

- Le rapport du territoire géographique au nombre de plantes à spores.

- La richesse aréale continentale confrontée au rapport parasites-parasités.

- L'extrapolation en parallèle du nombre de nouveaux taxons avec l'espace géographique
inexploré.
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Disons de suite que ces trois méthodes ont été validées, par l'étude rétrospective de l'évolution de

nos connaissances des animaux et des plantes à fleurs, ainsi que des cryptogames vasculaires.

Elles donnent toutes trois des résultats convergents. - Appliquons les aux Champignons:

Rapport géographique du nombre de plantes à spores
Selon Cailleux, le rapport entre le nombre moyen d'espèces européennes de plantes à spores et

celui des îles océaniques et de l/16ème. On suppose que le rapport est le même pour la fraction
des plantes à spores que sont les Champignons. Comme la Flore mycologique des îles océaniques

n'a pratiquement pas été explorée on en conclut qu'il faut multiplier par 16 le nombre
d'espèces européennes connues pour estimer le nombre total d'espèces que l'on connaîtra un jour.
Admettons qu'il y ait 300000 espèces connues en Europe à ce jour, cela fait 4 800000 espèces à

connaître dans le siècle qui vient lorsque nous aurons rattrapé notre retard par rapport à la
connaissance des Phanérogames.

Richesse aréale continentale confrontée au rapport parasites-parasités
Pour 106km2 le nombre moyen d'espèces de plantes à racines, principalement des Phanérogames,

est statistiquement toujours voisin de 5000. La courbe que publie Cailleux est une droite qui
relie le nombre d'espèces en fonction de l'aire explorée. Si l'ensemble des continents totalise à peu

près 140 10''km2, le nombre actuel de plantes à racines est de 700000 dont 500000 sont
actuellement connues. L'ensemble des êtres vivants - non Champignons - peut être obtenu en totalisant

ces 700000 avec 1 500 000 animaux et 200000 protistes, bactéries et cryptogames vasculaires.

Il est de 2,4 • 106 espèces, approximativement bien entendu.

Par ailleurs une analyse statistique montre que, dans les groupes animaux ou végétaux parasités

par des champignons, bien connus, le rapport parasite/parasité est voisin de 2,3. Songeons un
instant à l'Homme qui peut être victime d'une vingtaine de Mycoses, qu'il partage cependant

partiellement avec d'autres mammifères, ce qui explique ce 2,3.
En multipliant les 2,4 106 espèces d'êtres vivants non champignons par 2,3, on obtient 5,5 106

espèces de Champignons parasites qu'il faut ajouter aux 0,3 106 saprophytes cités plus haut

pour obtenir un minimum de 5 800000 espèces.

L'extrapolation parallèle: accroissement annuel du nombre de nouveaux taxons, accroissement
de l'aire géographique explorée
C'est délicat et le résultat est fort différent suivant que l'on introduit ou non la correction - selon

la loi bien connue des Biogéographes - de richesse inverse en fonction de l'aire isolée. On obtient,

sans correction: 2 300000 et avec correction pour les îles océaniques: 7000000.

Conclusion
La moyenne de tous ces résultats est centrée sur 5 millions d'espèces de Champignons, dans une

fourchette de 4 à 6 millions.
Si on compare ce nombre avec celui des insectes d'une part, et celui de tous les autres êtres

vivants, on peut affirmer que les Champignons sont dix fois plus nombreux que les insectes et deux

fois plus nombreux que l'ensemble de tous les autres êtres vivantes. A eux seuls ils forment donc

les 2/} de l'ensemble des êtres vivants. Un vingtième seulement nous est actuellement connu!

Quel bel avenir pour la Mycologie du XXIe siècle!

Ouvrages à consulter
A. Cailleux: 30 millions de siècles de vie (Ed. A. Bonne, 1958), A.Cailleux: Géologie générale

(Masson, 1976) et de nombreux articles de cet auteur dans les Cahiers Géologiques et le Bull.

Soc. Géol. de France. Marcel Locquin, Le Village, St-Clément, 89100 Sens (France)
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